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ilWrulesTwMïl de l'armée dr mer ni- 
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nié,bine^ juacpi'au 28 novembre. 
nyartr, loi (l<« catErai, rviulse <|u ' 

t Icâ projet« qui vünnanl 4'6ti« 

interpellations 
Bt donne lecture 4» donaiMk» 

B qa'l • rMBiB wi eoun iies 
Ti a ao mon tme tmttAinc 

t que ia olMtire Ott   Ui 

■Ikns gtoénkB, soit  den uici- 

L Ciinl Sinaati   «ut _ la   vendredi 
k certHTM de floùtoRie &ux ut*r- 

, la Oiumibf« Maol maUrease   d« 
r «Dira ell«a. 

" r dMiiu»* C(ue son iMefpcUalion 
I nisliltit^tira   vienne et)   üiscii(tbi»n 

Iiégion ^onnear 
Les CroJv its Ix^silliis 

033.^'V Aller« 

M, Faul Frém«a4ix 
Af^ ü>' 56 ana, M. Paul Fremaaux eM d'o- 

rigine tiltoîBf Sn oonnatKoACe de« uftalree 
•t soil iiBiuur du Iravud lui ont pernùe de 
prencliv. psfwi le» inHiiatru^^ rtfla région, 
une placp enviabl-'. » 

Le« réconipensea obleiiue« aux expoet- 
tiona de Bruxelles et de Roubaijt   par   iBa 

I »eo^^ rt d€in.tnde lt\ |<>nc- 
I knitm i™ iiUwpeHaUoiib awr   cell« 
-, [Mofié^. 

' "idnorrt im io*flrp*HiitionR <lc 
■ sur la Grandie-OotoTiî. ile 
nr t'itbniasenvvit du droit de 

    r 1« Méb, «*e M   (UwUinl sur 
k de l'opprenliaaage 
IrtilM. — Je d«mand<> qu'il »oit bien 
j que m ta Chambre i»fte trt4tc un d6- 
f Ma qneatiorra eirtArie»!!-«*, iA viendnb 
—ka^tre. fTTta bim ' Tr^ bien f) 

ard. — lJ» (îiandïTT ^i flre 
1 de» <f»e je pourrai m expht^uer 

 jnl sur Is qùeslior, i» me Iwr)- 
la di:«poeUkin   des ioierpeHateurs. 

Men '■) 
IteUKe est l'\ée. Séance JiMidi. 

AU SÉNAT 
It.  \nloalii DafeoHt, pr<^äident du Sénat, 

W-r  ■ -•■ reloge funèbri: de M   Le Provoat 
■iv, sénal4'ur de» CôleJ-du-Nord, àé- 
itint les vacaocA. j 

. l'iaterpallation ds K. Lucien 
Bubsri 

M. LMéim Rtibm demande h inittff^Ur 
t gouvermvitDt 6ur «b pulitique interna- 

garde dea sceaux, demande 
ttn'Ojfr è inie dol» uKt^rreaire 

pteation d« la mecusaton de l'înterpells- 
II promet, au nom du iirésident du 

—, qm 0» dertner acceptera la éinoiti' 
I pMr h plus prochain. 

. LMcfm Bubert d.'dare   qu'il   accepte 
m'VMnt demandé par   le   gouverae- 

ant   l\ eapdrt caftendant que le préaident 
I oxiMiui ntimera que la date la piM pn>- 
ct- :< >iu- la discuaaMHi ne sera paa ta ptua 

Mrdiv     Si en pareilk nuUiére les diecus- 
t trop hdtives aont pdlWeuMa. ij est 
n d'b dilences qui ae pay«i( euer. (Très 

L'i&terpellation Toom 

malâons qu'il dirige avaient 'if'ih sanctiosrv 
né SOI, labeur Si>fi esprit d inilialive •* la 
dixtiture d'- son caractère r" («ni une per- 
sonnalité emiiwmnvTH sympathique. Ils lui 
donnaient des litr/« insigne» A la dialinc- 
lion suprême qui vient de lui échoir. 

ai. Jules Ouflot 
M. Iules Dutlol, né t Somain en 1W5, dirf- 

gi' dcpiHs sa sortie du régiment l'importaD' 
de laonerte et rormirie rcmdée par son père 
en I8C1I. Il l'a con»idérablenie(tt agrandie et, 
en ce fai-sant, a triivaiUé & tn prosi)érilé de 
U ville natiile 

i\ " ^1^ adjoint au maire de Somalo. il 

< demande h inkrpellef U^ mi- 
' tiaviiii sui' ks aUilude» diverses 
■ilmiriislPalion en œ qui concerne 

îb(»i>'    -ii-m do lu loi sur le rcpiw hebdonia- 

^ d«le de la diKuaaion sera fixée alté- 

la réforme èleetorala 
> Srnal l\x'- :.u j'-ndi H iiMViTiibre la no- 

un de U coiimii->sii>n di dis-huil mi-m- 
nti »era chJJgt'e dt^ Ivxumen du pra- 
' i oaocvrnaiit la rt^oTHie electorate- 

I foie obligateire et la repr6< 
iefl(atio& proportionnells 

M. MailaM' Vtremtf ô^9f> un« propoai- 
Ihn de k>i »ur le vote otdigatoiie H une pfo- 

I étendant la repr*»ent»44on |iro|»or- 
.JB è levlea ^n 'ékwtwns municipal««, 
iivw. g^niiiriah i 
;é«Mt «'ùoiimc A j'^udi '^ hctirea. La 

EN BELGIQUE 
GuYeriiiiieiit et la ilroite 

I corre«(K»dant de BruxiJi<;*   rutjs 

R4raHe paiiemesMaire a tenu Lier iun- 
Hdaninn pltftiire pour exaniiiKT la si- 

I Mtltique & la veille de la ronu-ée des 
'—a, qui aura lieu la semaine prwhai- 

l Broquevüle, président du Coiwetl, 
»décJaj jli"*» iiu «ijet du pnignim 

I Iravaui quo le gouvernement *e pro 
•ouneltre    aux   délihéj-ationb dm 

«•i II a nwiaU lotit particulidrameot 
k ndaanité poar k gtMvemerncnt. en 

-"•la siliiaii'->ri L/,l('mati"niil'', «I* pro- 
K' ' .. cumtiiéU du négi- 
^ iHant d'ordre nu- 

jw>jl a ajouté qu'il 
/,,■ I dovaoi le« Cham- 

__j le début de ùi seakn, le* détails 
l pnpotiU '^ de réorganisation de l'ar- 

I Broquevitla a fait coBOAltrc égal«- 
iManlKin dti ffDuaemeinent de Tnir« 
t ha projets rèlaiil« aux peit«ioivs oo- 
k 4 là petHe bourgeoMie.a l'obliRatton 
t «I  * t'M>artgpwn»nt du qimtri4fnf> 
' last aux rraaourcea nouvciiii, qu'il 

té crfen", M moyena auxqueta    on 
■ as wnt P** enonre délMlivemml 
"*" *^ penaicfiB onvrtérw, k- foii- 

lit snn projet «v le rH'inc^>e 
tbt^fatoire 'tas ouvrW«   et 
iDdaatrfa. du cntnmerr«.   de 

I de« »ervIeaB puMics gagnaM 
t fraon. Bncor? «u'on irfner« 
**^H «H a salvt la dictara- 

« C—atl'. Ml asMK ifm 

membre de la Chambre de Commerce de 
Douai depuis 1895, et vice-prteident du Syn 
dit^ûl des Cuirs de la région du Nord depuis 
l69it. Sa participation aux expusitiuji« régio- 
nales fui toujours des plus importantes et 
lui vulut de tlolleuses et iégiliines distinc- 
lion», 

Son acUvilé, Bon dt^vouement ft la cltoee 
publique, la 8inpi'-nt<^ de aea conviction» ré- 
publicajiieij in>nl CfMtnua de tous. Et nous 
sommes hi'ureux de lui udri-sser 003 bien 
emical'-e félicitât ions. 

M. Marmlvr 
Né duns le Jura, ft Loofi-ie-Sduloier, ou il 

divml taire aes première« études, M. le doc- 
leur Iklnrmier est iigé de 17 ans, 

A sa Rortiede l'Erole Normale Supérieure 
il enlr.i au collège de France, au luboraloi- 
r*^ de M. Marey, dont il tut le meilleur coUa- 
horateiir. Il fut appelé en 18V3 ft l'Institut 
Pftstetir de Ulle. Il est aujourd'hui sous-dl- 
rtrteur de oei i^l«Glissement. 

M. M.'irrLuer ijiu e«t un gruiid laborieux et 
dont les ir.tvaux sur lépurutiun des eaux ré- 
sidiiairee loot aulonlé, joitit h ses briUantaa 
ai'alilés prufessinnnetles uni' parfaite bon- 
ne grftce. Savant courtois et auuriant, i M 
compte à Lille que des sympalhiee. 

M, Paul BultMrt 
M Prtiil RuinMrl, ancien industriel, Ins- 

pecteur régional de 1 Enseignement le<^hni 
4ue A Fourmie«, conseiller ffénériil a Tré- 
lon, ancien adjoint au mair* de Kounnw«, 
est knn détr« un inconnu ftmxr nos leclaur*. 
Il s'emploto depuis plusieurs «uin^es au de- 
velop jx-nw-nl Of nos établwtsr^nenlH it'te- 
MtgnemefK prolewMonnel et 4 la délenae des 
inlîrél«! eccinomiipii-s de lu  nyion. 

Kjirr,-^ de  pro^ri^s  »finît!,   il    détend 
idée«  au  (jon^nl (ién^al.  avec    besuMap 
d énergie, «nia aana Dluff et MAI t«ps0* 

C'est une irrtelljoen'-e nett'' »'l un bf«u ca- 
ractère, un républicain irréprochable et un 
pariait démocrate. 

M.  Damolon 
Nous avons «ppiis avec joie la nomination 

(le M Deniolon, ex-diierletir d? Ilnatttut 
Colbert de Tuifc-Mng, au gr.uli' de cbevaJiet- 
de ta Légion d'Honneur. M Démolon était 
officier de I'InstrtH.tiüri p4iblique depuis de 
kHigiies années M. Demolon qui est origi- 
naire de Le Calcau (Nord), e«t né en IS6&. 

Professeur émérite, directeur dtslmgué, 
M Demilon a rendu de gr-m^ls service à 
l'arM«ign'ornent. Sa nomination au grade de 
cîifvnlier de fa îj^an dîtonneur est ta ju«- 
I.Î rèi.iBtpenae de ses émments service« 

Nfflfi lui adreMoos  toutes   no«   félicita- 

Les projets scolaires 
Le Traitement des Instituteurs. - Le Brevet unique. 

La réoi^anisatjon des Conseils Départementaux. 

t.« eonasit its mtnistrea a approuvé hier 
■latia le texte de trois projets ds loia qua 
le ministre de I iiistructKJH publique a dépo- 
sés sur la bureau do ta Cbàmbr«. 

Cea Iroia projeie visent : 
1* Le traitement et le claaeement d«e ins- 

ttUiteur« et iusbtuthces pulilics ; 
2» La or^a*ion dut\ brevet unlqiK desti- 

né ft rompinoer le» deux brevets existAnt« ; 
S* L» rtH>rgiLiusalion dee conseils dépar- 

temeutoux. 

Lt Iriileseil des iisliiteira 
I^ di'^crDiMSDce constulée au cours ds ces 

denùèreB années du nombre des candidats 
ceaODora d*entrée dee écoles normales 

a altiri> l'attenlion du gouvcm*;- 
DMot sv Wa danj^ers qui pourraient peut- 
être meoac«»- lui jour l'avenir de notre en- 
aeigiKSnent populair». Cest en «ffet dit le 
niifiistn\ un dt-vuir impérieux pour le gou- 
vememenT if ne rien négliger pour raamte- 
tiir «t occTDllre Is valeur de no« éotiea ptt- 
biHfues. 'td est h^ but des e/forts accompli>< 
pour doter chaque commune d'inuDeubles 
«colairee verrtaMenxat ;<|ipropriés ft leur 
destination, p<Hjr perlectioiuK'r Venseigiie- 
menl et pour assouplir !•'& [irogranimee sui- 
vant la (fiversité des besoins Telle est aus- 
si la raHKtn di» sacrifie«« consentis pour 
«iméliorer la cambre d«» maîtres ; la vuleur 
de l'école fîtvit avant tout ft la qualité des 
instituleurs, et lee questions qui touchent 
au recmtefnent de ces derniers et fi leur ré- 
ninnéralion ne »auraient fairo lobjet d'une 
sollicitude trop gruide de la part d«e (KHI- 
viMrs publics   » 

La for organique du 19 niilfe( I888, qui a 
mis ä la charge de l'Klat Lea lraiLem*vi1& 
des instituteurs ei des i nstitulrioes de« éco- 
les primairt« pubiiqu«;a avait fixé le traite- 
ment dt» stagiaires ft 800 francs, cHui des 
instituteur» iffulaires de l.(X» ft 2,ÜU0 fr, 
nt CAtui des inslUuUTc«s de 1 000 û 1 6ÜÜ 
francs, avec répartition en cinq classes ; 
r«tfecuf dee deux pnemièreB classas réu- 
ni»« ne pouvant excéder 5 % de l'effectif to- 
tal. 

I^ loi du 25 Juillet 1893 0 élevée celte pro- 
portion de 5 % A 15 % *t porté le trailemenl 
àtm atagtatres de 800 francs ft 900 francs. 

Les lots de finances de 19U3 et 1904 ont 
»apwimé te pourcefflage et accru par an- 
nuilte 1« traitement de tous les instituteurs 
et de toul<-9 Ira iri.stitutnces F.ii fait, le*- 
lectil de« deux premières classes nesl plus 
^ 15 % ; il était au 1er janvier dernier *; 
36 %, et J s'élève chaque ann^ : les «te^ai- 
res reçoivent maintenant I.IUÛ francs, su 
lieu de 900 Craiic». et les échelle« de traite- 
menls soni dtn-enu^^ dt-pui» 10(18 ; de l.ÄXi 
francs ft 2.20Ö francs, au Beu de 1 U*> ô 2000 
francs. JK>ur les instituteurs ; et de 1 iJOi 
fr«ocs a 2 0UO francs, au lieu de I (XXi 
(rwcs ft 1-600 france pour les inslilutnces 

A oefi Itrailemenls sajoutent pour tous 
In maîtres et maltnasse« de nos écolee un 
logement gratuit ou une ihdemnrté représen 
tativc. 

üertiijne d'.-ntr^ eux recorverl, en outre, 
tes supplémeiUa de trailtmer* payés par 
l'Etat pour enseigner aux «»urs complémen 
tau-*» et pour direction dVcole ; ces suppté 
iDeDta peuvent se cumuler tl ulteindre Wo 
francs par an. 

Tous 1^ maures el loules les mattressas 
qui exercent dans U's chely-lieux de can- 
ton SI dans 1ns communes ou sections de 
commune dont la poiiulatiun est uu morns- 
de 1.ÜU0 haliitanta perçoivent sur h« fonds 
coiaiDumux une mdemnité de résidencç qui 
vane avec le clirfTre de la populalion et at- 
teint dans W lÎTis jîr;indi>s vilks 800 francs 
pour \tm dîrectears et tOO francs pour !• > 
adjoints. 

A cea .^olumente fixes, garantis par la 
loi, el que complète l'allucalion annuelle de 
lUO francs pour possession de la nii'daill'' 
dlargent, beaucoup de matlres ajoutent d'au 
très avantagii« accessores : rétribufcon« 
pour études surveillées, [inmes pour récep- 
tion au certificat d'études primaire**, alloca- 
lions    pour   l'enseignem*^! posi-gcoliun». 

räi oulre d'aaseï nombreuses commuots 
leur accordent, malgré li-s charjjiJ* crois- 
santes fff Wür budget. *<i sin>plfmenlci fa 
cultatifs A peu près permanents. 

u Cependant, obsen-c le mtnisire. il y a 
lieu d'iiteervor que la plupart. d«i «lanta^tîes 
toumt-rés plu* liant ne aorrt ins attribués 
aux instituteurs dH leur poste de début et 
que nombreux «ont ceux qui, pendant W 
premiiirea animées dcxercice, so(H rèduiUs 
aux svuls émoluroente accordés l'or la loi ; 
certains tpéiTle, par suite de circon#en<;'*> 
dtvcre*, n'obtiennent aucun de ces avanla- 
gt»e durant la plie grande partie de lf»u 
carrière. Enfin 'BW eltuation «péciaJe parait 
devoir étr.' faite aux institutrice« veuves 
avec enfanta ; il semble é«iuilable de leur as- 
surer dos émolumcnfe é^aux ft ceux ■dm Vm- 
tilutcur», puiaq'je ce »ont on lait de vérita- 
bles ctiefä de famille ; la mesure qui eliùg*»ra 
la charge que leur imposent leurs eaifants, 
et qui se rsttaclie Uuilleurs aux solutions 
ocUiellenwDt & l'étude du problème national 
de la dépopulation recueHIer« certainement 
un asaentimenl unaiimie .< 

Ce sont ces divontes considérations qui 
ont iospii^ û rédaction du projet de lui mo- 
diAanl le« IraitemcntB et le classement dee 
instituleurB ot des institulnces des écoles 
primaires élémentaires et matemaUcs ; las 
dispositions combinftes de ce projet entraî- 
neront Ux cofiÊéqurncm suivantes, lors de 
lapplication inlrégrale de« prescriptions té- 
galas : 

1* Le trailstneat das dta^iaires sera él^vé 
de 1100 francs à 1.200 francs. On sait que la 

48 ce stage varie de trots fnos     ft 
,, : awia pour les élevas sorlant di» éco- 
iM «onMlas primaires ; pour les maîtres et 
nattraaaas recrutés en dehors des écoles 
Boitnaks. eUs est au minimum de deux ans 
environ et de trois soa en moyenne ; 

2* Le traitamei* minimum de la dernière 
classe des titulsires   sera de   1 fOO frenoe 
Eur les ÎDstJtuteurs et de LM) francs pour 

. awtitutric« : ite auront ainsi, dlia leur 
titularisation, les traitoinentt qu'ils n'obte- 
naient en général avec 1 échelle des traite- 
ments actuels que cïiq ans plus lard ; 

S* Le traitement maximum des inetrlu- 
teum et instil itnoe« sera élevé de 300 francs 
(2,500 au lieu de 2 200 et 2.900 au lieu de 
2 000) Cut par H choix seul que ces nou- 
veaux IraHsnienU ssrsnt obtenus ; les sup- 
plément« pour cours compUmcntairvs et oi- 
rsrtion d'faolc sont ouiintMus ; 

4* Aprts dts-huit ans ds ssrvicc comnte 
lémiairsa, cs^s dira afrfts «iaq ans de V. 
•ix aas de »• st ssft «n» da aeeoods, séfouis 
maxmia prévai parle probst da M, tous tes 
Insliluleur« -M mHitulrres sont sssurés du 
traitement de la Ire Classe. Par Te choix, Ils 
psHvsdt y parvaafe- aordt dmasa a» «t at- 
Uadfft le traltamMl il» taM di»» du-fttdl 
ans apr«s leur tttnlartaatlan ; 

5» Les InstitJtne« TPOVCS, drvnreéf« ou 
séfssds« es «Dffa, agwit ehar«e d'enfant, 
nutvrt»! des éwiiliiMto dfaux s oeax das 
insliliiteiirs açparleoaet 4 U mtno ciMM 
quelles. 

Pendant la période IransUoire, les masu- 
rsB auivuntes seront priaea : 

Le truiteiiteiit des stagiaires sera relevé 
rotégl-aleniefU le hf Janvier IBI4 ; en WVi, 
U moitié de raugrnetitation sera accordés. 

L'aliocalion destinée uux veuves ayant 
cbarg« deufaot, qui s'élevers ft HOO franc» 
far an pour certaines classes è partir de 

k)14, s'iti lixée uiiitormémenl ft 100 francs 
pour l'année VilH- 

Lee instituteurs qui seront titularisé« la 
l(-r jiiiivier 1^18 jouiront intégralement du 
bi'nttice du nuuvi^au régime el protUeront 
notaniineiit de la supprewion de la 5* classe 
dam laquelle ils auraient passé cinq an- 
nées. Il a paru juste d'accorder un avantage 
équivalent ft tous ceux qui ont été ou auront 
été titularisés avant eux. Pour y parvimir, 
on attribuera ft ces maîtres et maltresses, 
chaque année durant la période Iruiisitoiiv 
de cinq ans, une majoration d'ancienneté 
de cliisse d'un an, de sorte que leur avance- 
ment dans le cadre actuel sera fooniflé au 
total de cinq ans Chacun d'eux saura calcti- 
1er le bénéfice pécuniaire qutl retirera de 
la mesure soit Immédiatement, soit dana un 
très rourl délai- 

Entin durant cette même période de tran- 
silion, les instituteurs qui appartiendront ft 
la &■ classe verront leur traitement élevé 
progressivement chaque année, de sorte 
qu'à la tin de la période provisoire tous ceux 
qui seront entrAs en &• clwssc auront atteint 
automaliquomeril el sans promotion le taux 
du traitement de lu t* classe dans laquelle ils 
.seronl lous versés avec leur unripn«w(é ros- 
f.pctive Ils composeront seuls la 4' rtassi' 
dont aeronl sortis, par suite de promotions 
anticipées ft l'ancieniieté et au choix. t4>us 
le» inslitiileurs de ladite classe et lous ceux 
qui appartiennent aujourd'hui ft la 5* classe, 

Oe» mesures transitoires « permellenl dé- 
chekmner sur plusieurs exercions la di;'i>pn- 
s-e considérable que les dispositions nouvel- 
les imposeront au Trésor ; elles mainlien- 
nenl les positions respectives de« fonction- 
naires sur les tableaux d'ancienneté ; enfin, 
en asAiiraiil le recrutement du personnel et 
en donnant immédiatement aux jeunes fonc- 
lionnaires des avantages très sensible», el- 
les n'omelUnl pa* de taire leur part ft ceux 
qui sont déift depuis longtemps dans les ca- 
dres ; tous les intérêts paraissent sauvegar- 
dés I». 

Le brevet unique 
Aclurtlefncnt les insMuleurs et institulri- 

cos iniblic» forment dettx csilegontw : ceux 
qui puesùdeni le brevtt supérieur et qui 
sortent pour ki plupart des éci^ea nt^maies 
el ceux qia snct nuMim seulanieot du bre- 
vet éléon-nlaïri' ot qui n'ont pas passé pur 
oc« élablHuaiietUs Le nim»Lre estime 
'|ii' « une iwih divi^iBié dans te recrutemtint 
<li>s niiiltrca ito Vu i>as sans de gre/vee in- 
< onvénteoils n. 

Doulre jutrt, n tMt ne permet pus de vé- 
nfier au détiut de hi oamire si U« maîtres 
qiM sont a^ipeté« ä donner le nténie cosei- 
gnanoLl uTfreut tous au mötne degré les 
gaTanLies de savoir t^t d'apliUMlo profes- 
siunneiki qu't^i est on droit d'exiger ». 
LJ'aulre part, x en raïaun de la différence 
d ori|{ifle et de lilreB.eUe orée entre les mal- 
li'09 dm rivuliWa qui ne peuvent qu'être 
'ppéjudiciufckë aux inléréts du service •', 
Pour asDurer désormais l'unité d'ur>gine 
dee maîtres et malIri'iiseB du l'arweigno- 
iiient prmmtre, If inintatre propose de re- 
courir ft d«ux mesures ; 

• I* LA crëaboB à'va tilre de cspocrlé 
unkfue desttné ft remplacer les deux bre- 
vets actuoUiMiient existants ; 

<i 2* La réorganisa liou des éCO1>?S noniia- 
109 dont l'rtoe^gnoiiiwil, pk« pjirUculière- 
meiU consacré à Iclude des méllujdf« et à 
la fifalMjue dos jwticédés pâiogogiijuos, nui- 
rait pour sanvii'jn un cerUllcal constatant 
j'ufitiitude pt^laigogiquc des CiuidKtatâ aux 
fonctioiu d'institutpu- ou d'ioetitutrice Uüi- 
laire. 

<i Pour aider au rccrulwnent des écolec 
nonnaios. principulameot <Lins I« tnihcax 
rusvinix, ilflB pTMiii* poiBTttienl être jtrov-ueii 
en faveur de? msLifuteui-s tl institutrices 
qui auraient pr^ré cl fuit rocevuir ft l'^ 
Cül3 nonmale im ou plusieuiâ de leurs aé- 
ve». H 

La réor|iai$ali»i des Ceisells 
iè^arttBeiUBx 

Compoaitian du conasd départemental. — 
Le conseil départemental, qui n des attribu- 
liofte ddmrmsiT^'tires, diacapJiiiaiPW el con- 
tentÉeuî^eB, conipreod at-tuwlwnent  ; 

" 1» Ix pr&fei, préstrfcjrt ; 2' linapecteur 
d'acadécme, vioev^rt^sideot; S' quatre con- 
seiUsTs 0énânaux ôhn par Isimt collègues ; 
4" le directeur de l^ole normale d'insUlu- 
leun et bi diroctrioe de l'ôcode nortiiale 
d'ktfitutrices. S" deux insUtuteurs et deux 
nstitiitric^ IJtulairee étu« retgtectlvement 
par fe inslrtuleurs et les msUtiAlces «t«*- 
!;are6 piirtit» du département ; ¥ deux Ins- 
pecteurs de l'enseigncmeiit primaîre dHsl- 
gnte par le mmislre 

.< IVKIT 1» affaires contentleuses et dtecl- 
fdjnairee intéressanl lee membres de Ven- 
seigoement privé, deux membres de Pensoi- 
gntinenl pmé, l'un lalipie, 1 autre congrè- 
ganlste .fixa pur leur» coäftgues reapeciils. 
«ont adjoints au coiisoil. » 

La nwniatrs est d'avis ijue la composition 
actuelle <lu consHI départomentsl ne r*^ 
pont plue au rôle que cette assemblé« est 
Hy»|A A ronifftir. soM oommn conseil ad- 
ministratif, sort conini*' cofiseil de dtsoiiJi- 
ne. M H convient d'aocenlucr son caractère 
(VQfesaioaket en y tamaiit une phis Wrgs 
psrt aux rspréseotanÉR dm divsrses ealé- 
gon« du persomnd de I enseignwntnt pn- 
m*e En partinilier le personnei dee «co- 
les ©rtmah^ gup^^euree, bien qu'il r^éve 
au poini de vu« dlacipUnaire du conseil dé- 
pMVDMntal, n'y est pas actuetlfloosnt ra- 
arWrté : il y atra désunnsia una rspné- 
MhaioQ (»doiale H C'est sa a'iMçiriml 
das coneWérstions qts précèdent qu 3 pro- 
pos« de porter ft neuf un Iteu de quatre le- 
n(Mid>re des OMmbres iAm du fiersomet, 
savoir : 

I' Un directeur el uno dlroclrioe r'écote 
primaire supérieure ou d'écde élémentaire 
»u matemeik' cimportant plus de de^ix claa- 
»m, «lu» fwpe-^liTCfnfnt par les l-wctlannal- 
n* rinparle!ia.T»t aux mên*'* raté^--rie* : f 
un pn.feweur décok primäre snpériffire 
de Kanons (tu de HMMI, élu par le« prol.»- 
aaura, inauWtsuM «k insMtutneM adjoinl« 
«nfvant d«iM cas étaWlaasmsnts ; 9- « ins- 
Ulatsar et on« tasUtatrtes chargés d'ftools à 
daac [linti. rMperävament é)as oar leurs 
oottftgi— ; é* deux kisUMtoara s( deux las- 
titoSïaM pokins tMslaérea «us par Iss tas- 
ÎS«Su« «las kNMMHoss pablios UtaU^ 

da Jdpw-t—(rit autras qae esiu apparu 
Mt aux oitéasrisi vtada«   eux  alMaa 

tous Ms faupeetsun primaires du d^iarls- 
ineM, 7 compris, ail y s lieu, l^taapsctrico 
départenMUt«» des écoles matemellm, de- 
vaienl, an ralipQ do laur valeur péda^ogi- 
S|ue et da leur cx'péftanoft jvknlliistnilive, 
aire partie du Conseil. 

En nulni, te i>rotel <Joane «atréc au sein 
du OoiMoil à IruH pénM ds IvViille, dtxit lA 
anfants frequsoUsH une école pnniture pu- 
USiUiL élétiMOtalre ou aapertoure du di^r 
temenl et qui ne sont inveaMs d'aucun mao- 
dat élactU. Ces trob pérc« anralant nommés 
ear le Conseil dô(>art<iiTii«ilAl d'afjré« une li«- 

I de optontatioii dmasée par l'inspecteur 

£nlki, en raison de la suppnvsion de j'.n- 
estgaamenl ^»rivo coiigi'C'^anute, ht wpi^ 
sentant apécwi pour \*m institulenn coiigré- 
ganitfttis est supprimé, H le ntaiibre des re- 
prôsuitain'ts de >'oncM.'ùjnieiiHiiit I'mc l'üque 
ft adjoindra ou ConseiT puur le« üftuirüa in- 
téressant ledit eoseignement wl porté ft 
deux. 

Adribu/ioni nouueUe* du Conseii déparle- 
mentai. — Le CjouvemodKnt propose de 
conférer au Consul doux nouvcilee attribu- 
tions : l'une oonceme ^a^ anoeOMOt di-s mal- 
trsB  l'autie lo choix d<e livres de classa. 

Le Otntteil déipartiemental lui parait quali- 
fié pour drt^ser les listai d'aptitude aux 
emploiu d'adjowits dans las grandes vKk», 
directiolte d'éole ft divix classes, directions 
d'école à plua do deuK cJa^es coniporlant 
uike indtidininé »ptoale i< Touteioia, en vue 
de laisser la plus grando latitude a t admi- 
nistration dans le ehoii des titulaire« qui 
ct>nvieffH)eiil le nih-ux aux divers jHislee va- 
canle, les Itetus il af)litude eeraienl établies 
par ordre aljibabétutue Elloe eertuunt revi- 
ftéoB chafiue année pour permettre d'y inscri- 
re tas nouvea'ix maltroe qui en sertucnt Ju- 
gés dignes et d'en érarlw par ctmlre les 
iiiaUres qui, ay.mt déuiiéril«, ne jDUiraient 
y être mainten u. D 

D'autre part, « I'mlroductton de représen- 
tanits directs di« fumUlm dans le Como-il 
peut loiiro de celle aulonlé adminisiralive le 
juge le plus qualifié du ctioix des livrée ft 
mettre en usage dons Uv, étolea >i. Mai« tout 
en confénmt cMi: ;iItnl)iHion nouvelle au 
Oms^d d»-[»iir'.>(OTital, le projet institue un« 
gjiraiitie c'iik<^utaiit en un recours sdminis- 
tratil ouvert ft touft inten^ae dovant le nii- 
nisto' qui st^ituera aprtw jivoir pns l'avis do 
la section ptmnanente du Consoil soiférieur 
de l'inslrucli^-'n |iiibliqui' 

(Watton d'un eoaseil (l<- di<ietpllne, — Le 
gouvernement a jugé nêcessarnî de retirer 
aux conseils dépert«mentaux la compéten- 
ce en nmliére üiscipliiiairc pour la confier 
ft un conseil ayant exclusivement un carac- 
1ère professionnel, où ne figureraiem que 
les membres de renseignement faisant dpjft 
partie du conseil départemenlal, 

ModUleatioiUi au régime disciplinaire. — 
Le projet modifie le régime des peines ft ap- 
pliquer. 

Léchetle actuelle de« peines ne pKWoU, 
en dehors de l'interdiction qui a'*Hend ft 

membres de l'enseigne ni en 1 public 
ou privé, que trois pejnee : tu ri^pnnwiiidc, 
la censure, la révucalion. De plu.**, étant 
donnée 1« nature de ces peines, il n'existe 
aucun dej.'ré intermédiaire errtre le« stmc- 
tions purement morales, la réprimande et 
la censure, qui n'cet au fond qu'un»- ri-pri- 
mande accenlut^, et la révocation jui em- 
p<Hie la pri\-afTon Poinplele de l emploi, 

1 Dans l'intérél môme de la justice, il parait 
ndispeneoHe daugmeirter le nombrr d« 

peines ei d'établir (W^ degrés entre Hies, de 
fiiçon ù permettre ft l'administration de me- 
surer exactement ki gravité de la sanction 
ft celle de ta laute. Toutefois, pour ne pas 
lier trop étroitement l'adminislrBt^-n qui 
d(«l élre Iftiasée jufîe; d'apprécier l'opportu- 
nité de lapplicalion de telle ou telle mesure 
dane chaque cas particulier, il convint de 
n'éfablir entre les degrés de peines, m entre 
les peine« comprises dans chaque degré, 
aurune échelle rigoureuse. D'aitteura I« na- 
t^tre m*tne de certaines peine« qu'il paraît 
aille de prévoir im[)08e cette tutilude. Il est 
en effet telles des mesures proposées, la ra- 
diation diö latleaux d'avancemeitl ou d «p- 
tilude, par exemple, qui ne peuvent évidem- 
mi-nl s iipplunh'r qu'à un 1res petit nombre 
de fooetionnau-es x. 

Trois d-gj-éa de peines sont in.strtués ' 
IA\ répi'iiiiande fointerail seule le premiw 

degrt ; il W! paraît pas utile de prévoir la 
peine dt» la censure qui ne diffère p'is sen 
sibl'inent de lu réprimande et qui {»;rait 
par suit«, double emploi. 

Le second degr^ comprend le d.^lûcenient 
d'office, que Ion propos» de désigner sous 
la dénomination do " déplacement dfSoipli- 
naire " afni «réviler toute confusion <«uv 
celle pf^iie ii/jvelle el lu mesur« adminis- 
trative du changement de rMidonoe pour 
nécessité de service. 

Vmit ensnilo la radtaUtfl di* loble.iux 
d'avaDCenitiiit au cJioix el d'aptitude ulou- 
te« les fo«. qu'im loncUoniiaire, postéi-ieu- 
rament ft son inscraplion à l'un de ces ta- 
bleaux, viendra à funimettre uno faule qm 
le rend iiHipte à y fl^rer, l'administration 
puurra, ptu niesur.» «lisciptinaire, prononcer 
sa ranliuliion. En outre, en ce qui ccmcwtw 
l'avancement de i)i»ile, iilor« même quo le 
ror*cU«uiaire, ayant twriéiicui äe son ine- 
oriplion su lattleaii, serait dftjft en posses- 
aion de l'envoi, il ne faut pas que l'admi- 
nistratMA sut ctésatmée au cas vit il vien- 
dmil ft se r«klre coui'atiic dune faute qui 
siiflirvt, s'il en était ttfiips encore, ft einpê- 
cJier .'»oqi ins<ri|Aii«n ou «on mailrtien ou 
taibloRU Ky>» pourra «lurs faire oMtlicaUan 
de la iiuwlUti^'n pour un enij^üi Miiérieui- en 

ue de rslirer ft Itntéi eas*'' vn avaftcexnent 
ii'il airu cet«>'' de mértlar. •> 
ix» (leines qui conalilucnt le troisième 

d€gr6 offrent un oaractérc particulier   de 
rivrlé, car e.llm redirent nh fonctionnaire 

iouissance de twit ou partie de »'*i trai- 
tanent 11 on est lùM d« l'ajuumomenl 
d'un un de la prcvnotion ft l'ancienneté, de 
la r«tnogrudiilion de ciwse, de \i\ révoca- 
tion, 

La pftpTiinAnde continuera ft être proncn- 
oée par 1 irw^ecleiir d'académie. 

f/iraqii^ a'Mim aai contraire das peines 
du «ocond QuVoBième degré, <■ liiiterven- 
tion du con««i de diseipUne oODStituam la 
plus précisuse das garanbes pour ViiUérea- 
sé », Gn ce qui toudhe Isa peines du deii- 
riéme d«^. le conseil sera appelé ft expri- 
mer un flnnçle a'vi«, maie cet avis devra 
èlro nvtUvft Dans 1« cas où b décision du 
préfet sera ronfown« 4 l'avia txfirtmé par 
i« comeri, die ad« un oacactèr« définitif 
Dans te cas cootraira. l'iméreMé aura tou 
]r.iin> In tacullé d'adreaser un recourt au 
ministre. . 

Quant aux peinos (tu troMftRW ds^d, 
(«es D« pourront être nrononcdss qua •« 
uns àftoUon prue par le ccoMil de dbe^ 
ne. c esl-4^r« par ua vdritaUs jugsmaot. 
H Si la dfciaion «si àtfnwalila à fncti^, 
M est émiitedile qu'd miaaa m UdWielwr ar 
pet su oonse« mndrtaar d« llM(ruolion 
puMiqiie, Mais si, au coUtraft«, le ooosstl 
do dncipline se refuse à prononcar ta pai- 
ns pnBOiéo par r«dml0totr«lion. rtartirél 
du aanrfce psut exiger que cetu demi««« 

-   -      ft la haute turidirlian 

CO.\TES ET VABIÉTÉS 

CARLÖMAN 
u y avait ou <'lii\ienti du niarqui4 ds 

ßrial» un vieux garde réputé pour sa droi- 
tuffl el sa îraocoue. On l'apiieJait le pèr« 
(jrhHiian 

l'afini le« invité« du chdteau, a« trouvait 
unJiKir le vioomtc Pwlisse, un jeune mon- 
daui qui fie lawui lai plawir de taquiner IS 
bmve ser\-iteui- Carluman, dans lamabitl* 
(^HffLH-iée du vicomte, n'avsit pas tardé É 
piitt-voii IWlniturti niiileuse H en épruu- 
viul de la, rancune, mai« s^i itiluaiion l'eni- 
péctiiul de «Wrfiifester stm «ertiinent. 

Un matin, C^arloman, airomfiagné d'iai 
pttkl roqoel sans roci- iii (irL'lei,4ion, el qu'il 
avAit recueilli quc^uew jours uuiiuravunt 
Bw ime route, rencontra dans une aAée du 
pan- un groune d'individus, piimn Irtwjuei« 
U vironilc l'îijisse On a'orréln ft causer. 
Sittiiain, PaliK^e. qui avait «xaniioé le pe> 
til chien, s'tidrmwa au garde : 

S'oue avei Ift un bien beuu chien.mon- 
Birur Cartoniiui ! 

Ces paroles furent prononcées sur un to« 
de feinte admiralion, ce qui eut le don d'tk- 
Kiicer lt« brave hi>m«ne 

\oiiß ne voudriez pas nie le vendre T 
fKunsuH'U le jecini> tiuinme, 
- Ile chien-lfi, n'Vondil le gJ>rdA, devenu 

mrquois ft son tour, je ne vous le céderajv 
pu i>oui- jiiiHe IraDce 
- Ah hall ! fU PaJisse. On mnvait dit 

que vwifl ne saviez pas mentir, jjére CoHo- 
mm, et vo«s osez dire que vqus ne donn» 
lin pm ce roÉjnel-là po»u" mflV tranrs ? 
- C'eet (WurlaDt la vérité, mooswur la 

vicomte, je ne vous le donnerais pas pour 
mMe Irancs 

Le j(vnti tioiTifrae, n>soiu ft toisimer>(er 
encore le viediard, tira un billet de mîB« 
um-rs d» sa poche et le poiin sur un bunc- 
- Tenez, dil-il, voi^ v-n -,1 que mon dl- 

fft> esl séiTiousc. Voifli iniilc francs pour vo- 
tre chien. 

U connaissait le (farde et savait que rtcn 
ti( le terrait reveiar sur sa parole. Il était 
dni«: birti tntiiifuiMe wr le sort de nea milla 
ffmc« 

Oiielle ne fut pss sa stopétfai^ticm de vcir 
1« bonhomme s'emparer du billes de milla 
e( le mettre dans sa poche en articulant : 
- J'ai dit que je ne le vondrais pas IHJUO 

rue- fmiicd et je ne ni'cn dédis point 
\ rnoo estimation, il ne vaut qiie neuf 

cmt qualr'*vingt-<lix-nou* firance C'est 4 
Cf pnx-là que je vous le cède. 

Il prit atore une pièce de vingt sout« qu'il 
mit ft l'endroit 0(1 se trouvait préeédan* 
mmt 1« bitiet, 
- Tçnei, monsieur le vicomte, ajouta- 

t-il, le rhicn ost ft vous ! 
St, portant \i\ main ft eon ki<pi, il ealua, 

fil denii-lour el ^'éloigna sans que I« vt- 
ciflite abasourdi eilt proncneé un mot. 

Un bniyunt édat de rire fus» bientôt du 
gnmiipe des nviléM et vibra jusqu'aux oruil- 
les do liarlonian. Im a^nxirumt la preuvo 
ifi"A avait m les rieur« d'-- sofi c/H»'v 
tjuunt au vicenite Faliese, il jugea pru- 

dent de ike pics essayer de se divertir ans 
inia df Corioman. 

précMmt» _.    .    » 
Le gou wnsmeot • 4'«utn part «tune «w 

du eonasM «uaMaar pour fu*« soH déflrt« 
vemenl slatttl, " 

1^ Mnéfleo des di^wsitiona q« prAcèdenl 
•M-a Almdn nn perwOBWl CK« ftcolee prt- 
nwiires s^^érieuriB 

(Jww^iwnem pow nAr««eH* d« «wwre 
Ce ctiangiwwit de r**idanre *»l une mes» 
rs adantaistrahv« aie le paMet prsad qmnA 
t« «wtea rexigs,Cs a'satftaucundw^KM 
peine ; mab «wnme rrtt* m«s«r^ répond t 
l'iaMrH du «wies puMic, uns coanfanaa 
tton p^urMr« oM dus à I'tattttttsuc 0 
«1 est l'objst. 

Futeurdeiii&atettretpaaielUite 
Vudk dos Hlte3 qu'on oe pensait pna fti 

donner ft I'tOusk« savant, Ih sont justifié« 
pourtant psr un rM luimt d'artfaite ipi'at- 
Intent, sous I« aignatiH*a de Paateur. viogt 
iteasins el pustete   rt*marquable«, 
{les cenvn\s Cfue Louis Pasteur exécuta de 

{Stè ft 184^, — la pnwaere e»t un portrait 
df sa mère qu'il fll ft loge de lrei7,e ans, — 
M Itené Vaiery-Radot a eut ta pieuse pen- 
sée d(" les faire gmvor et d* le« i^miir mtt 
w albuni, hrd ft cent exemplaires seule- 
menl, et qu'a présente en qu^ue« page« 
it texte 

Aprôe les portraits de U mère et du pète« 
ilf l'astour. cô sonl, en de curieuses et in- 
tÉreesanles ailliouf^te«. ceux des notuMe» 
(l'Arbuîs,i'a ville fwitjiie, reuot de M, Emana- 
niirt Pareûii, le maire, et du conservateur 
«i« hypottitMpi«*. par exemple, avec l'uni- 
lorme du lempH ; ceiui de la So&ur >- Cons- 
iBiice parparudM ù l'ftg« de q\ialfe-vingt- 
ilmx ««s " ; ct-AX enlln œ quolquia» amis 
dft sa ffuiiiJle et de ses camarades déri>le. 

M Raté VaBery-Hilriot viml d'olfrir tt 
raat deux e.xeinp^nres dit ce précieux al- 
bum et on devine avw quelle reconnaissatt- 
» ce don a ét^ accueilli. 

Carnet du Lecteur 
NÉCROLOGIE 

A Wattrelor. — LAindi inaün, ont eu iisia 
i WaltreiOB, au nrtlieu dune numbreus» 
tssistance. les f'üiHHiiiill-'« de MUo U. Otaé- 
Im, «liri-'-inre de 1 èeoli- |Kitiiique de ÛUOB d« 
\Vaitrt*!i»i-';eiitre. qui eéiait urmiifo beou- 
EWjp de sympathies eu cette ville 

Li? forlège était tonné par les élèves   dtt 
tVnie qui avaient oJferl avec leurs mal- 
Iwsscö une magnifique couronne ft.la dé- 
hmle. 

Dana l'asaislance, nous avons reinarq«* 
M. l'rot, uit<peel«ir primaire:, et divaiaea 
n'»Ulblllté^^ apixtrteniint ft difléraole« adou- 
nwtrations qm sélan-nt j»*iirfes ft de nom- 
trpiiA mrtii/jrts de renaeignetiient. 

Avant le <té«)art pour Marly-Ici-VaJen- 
üiennea, où Je>'avt se faire linhiim.itioa 
dma le civean t)o f^unille, W, Uouvart, di* 
rscieur de l'école publique de Wattretofr- 
lentrv. a dit un derruer adieu ft la défunts. 
N'unis en diHaciwnB Je passage «rivant : 

<i Kxccrilanle inelrtulnce, BOUS sa direr- 
bon, écL»le. muftuaBté scok»ir*v mutuaWé 
d'tÉduJtcs. tou* est en pmgrèa ; femme cou- 
rageuse, malgr* le mal dont elle souffre, 
loakré ïm oi3re« de son docteur qui vns- 
ilnMÏ lui faire oublier son travail, «Ü« veJ« 
t tout, l'occupe de tout, et attend avec im- 
patàeaw:e le nwment de reprendre «on ser- 
vice '. Fdle, auMU- et tante aimante et dé- 
voués, c'est auprès d'elle aue toiis les siena 
Irouviml le» paroles qui roconfortent et en- 

Il Et eile n'eet plu«, maintwianl. ce«« qud 
.008 aimait tant. Pauvres mère, frère ed 
parftiU Mores t Puissen« les numbreuas* 
imnua d« sympsthie qu« vous recevea 
auéowdhui agporter un adouciascnieai • 
vôtre imnwnaa douleur l .   ..   ^,_ ,. 

« Dorme« en paix, MailemoiaeUc Dncliru 
vous emportez dona la tomt* les rqreta 
de cemx q'ii vous ont cotaïue el le «ouwwnf 
du h*en que voi» iivet fett rsatsra grave as 
ooBUr do ««s. . » 

RENSEIGNEMENTS DIVERS 
JuneK (h- Pals. - Parmi l«s nowveaul 

prr>miw d.; classe figure noir.- «nn, M. A. 
Daniirti. ir La DaaSta. Cette diMlmclion, 
rreéntée'ù tant de titres, ne rencontre qu« 
dutaMiime« approbatlona. 

LJU-    - ■ I " ^J^ 

L'ALMANACH 
du 

PROGRÈS DU NORD 


